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CHAPITRE XV

Suite du di~cours d'adieu: L'allégorie de la vigne, ou néce~sité de demeurer dan~ l'union
avec N.-S, Jésus-Christ (1Y, 1-11), - Les disciples doivent s'entr'aimer (11.12-17).-
Haine du monde pour Jésus et les apôtres (11. 18-27).

1. Ego SUffi vitis vera: et Pater 1. Je suis la vraie vigne, et mon
meus agricola est. Père est l~ vigneron.

2. Omnem ~almiLem in me non 2. Tout rameau qui ne porte pas
ferentem fruct~m, tollet eum : et de fruit en moi, il le retranch~ra, 6t
omnem qui fert fruclllm, purgabit t?ut rameau qui p~rte du fruit, il
eum, ut fructum plus afferat. 1 emondera, a&n qu Il porte plus defruit. .

.
,

2° Discours sur le chemin de Gethsémani. xv, 1-XVI, 83. « eleganti quadaTD metaphora », Maldo-
. ., nat). On y a observé, d~ reste comme dans

A. Les relations des disciples avec Jesus, entre eux, la
P lus g rande P artie du discours d'adieu

avec le monde. XV, 1-27. . . .'

une absenc~ extraordrnalre de particules
Ce titre indique le sujet du chapitre xv et p.o~r reli~r , eptr~ elles l~s diff6~ente~ propo

la division des pensées. Sous la forme d'une slnons: c e~t la un sIgne d émotIon très
belle allégorie, la vigne et les sarments, profonde.
J~sus exprime d'abord l'unil)n étroite qui, CHAP. xv. - 1. - Sgo sum: ~vec em-
même après son départ, d~vra continuer de phase, com~e lorsque Jésus dIsaIt: « Ego
régner entre lui et ses apôtres, 11.1-11. Mais sum panis vivus; Ego sum ostium; Egosum
il enjoint aussi aux disciples de demeurer très fastor, bonus D. - r~tis ver~ : Tt a.~7toÀoç .ft
fraternellement unis les uns avec les autres, aÀYJ6tvYJ, avec deux arncles qUI appuIent sur
11.12-17; d'autant plusquelemonqe nour- la pensée. L'adjectif &À1j~IV" dénote quelque
rira contre eux la hain~ la plus vive, chose d:idéal et de parfait. .Cf. 1,9;. VI, 39J
11. 18-27. Donc, « union, communion, sé- etc. .Is~Ie, no~s yenons.le dire,. avait a.ussI
paration» : M. Edersheim résume le tout parle d une vIgne mysnque ; malS cette vIgne
~n ces trois mots (The Life and Times of avait prorpptement dégénéré: Jésus est la
Jesus the Messiah, t. Il, p. 518). vigne par excellepce, qui réalise tout ce que

promet ce nom. - Et Pater meus agri-
~. L'aUégorie de la vigne. xv,1-11. ~ola est: ,6 "(orJ)~y~ç, dans Je sens spécial de

alL7toÀovPyoç, « vrnltor D. Cf. Matth. XXI, 23;
« Allégorie », et non parabole, ~i~si qu'il Luc. XIII, 7.

a été expliqué plus haut (voyez la ~ot~ qui 2. - Notre-Seigne~r commence par dé-
précède x, 1). Fut-elle suggérée ;\ Jésus par crire la conduite qq vill'neron à l'ég-ard de la
quelque circonstance extérieure? Bea\lcoup vigne. - Omnem palmieem, 7t&v 1tÀ'i'jlLa (au
d'interprètes l'ont pensé, et ils ont fait à ce nominatif absolu, et en avant par emphase).
sujet toute sorte d'hypothèsf;S. L'aspect des KÀ'i'jlJ.a est le nom spécifique pour désigner
vignobles de Sion ~t de la vallée <tu Cé~ron, les branches de la vigl:le, les sarments: en
la célèbre vigne d'or du temple, la coupe qui dehors de ce passage (yy. ~-6) on ne le
venait de circuler ,ou d'autres occllsiQqs ana- trouve poipt dans les écrits du Nouveau Tes-
logues, ont été tour à tour allégués. ~~is ce tament. - .(n me : sur moi, I~ vigne mysti-
sont des frais inutiles d'imagination. Jé$qs qlle (,..1).- Non {erentem fructum. Sur cette
ne ven~it-il pas de mentionl)er la vi~ne? Cf'. vigne symbolique comme sur les ceps maté-
Matt~. XXVI, 25. EII~ sert ~u reste a~p~ tQQt riels, il y ~ d~s 8ar~en~s de deux sqi'te~, qui
l'Ancien Testament a representer des Idées sont soumIS i\ lies traitements très dIvers.
symbolique; (cf. Ps. LXXIX, 8-19; Is. v, 1-7; En pre~ier ~ieu, le 1tÀ'i'jlLœ IL~ fé~ov 1tap7tov.
Jer. II, 21 ; E~e(1~. xv, 2, 6, etc.), et elle C'est un fait qqi paraît i~po8slb.[e à pl emière
convenait si naturellement pour marquer vue: un rame~u attaché à N.-S. Jésqs-Christ
cette nécessité d'une Qnion intime et perma-' pem-il dunc qemeurer stérile? Oui, car il
nente avec lui, que Notre':Seigneur vo"lait s'agit de sarrpents doqés \te li~erté, de rai-
i~cql~U~f ~qx siens! - Ce passage ~st tout son, et ~outs~p~ d'une certaiQe indépen-
à la fois très simple et d'une exquise beauté dance. - Tollet eum (arpol, au présent).



292 ÈVANGILE SELON S. JEAN

3. Vous êles déjà purs, à cause des 3. Jam vos mundi estis propter
paroles que je vous ai dites. sermOIl{Jm quem locutus sum vobis.

Sup. 13. 10,

4. Demeurez en moi et moi en 4. Manete in me : et ego in vobis.
vous. ~e même que le rameau ne peut Sicut palmes non potest ferre fruc-
porter de fruit par lui-même s'il ne tum a semetipso, nisi manserit in
demeure sur la vigne, ainsi vous. non vite: sic nec vos, ni si in me manse-
plus, si vous ne demeurez en moi. ritis.

5. Je suis la vigne, vous les ra- 5. Ego sum vitis, vos palmites.
-
S. Paul emploie ce même ~erbe pour dési- 4. - Après la conduitt du vigneron (:;:;.
gner une excommunication, 1 Cor. v, 2. 2-3) Notre-Seigneur décrit celle des sar-
« Ea ad radicem penitus resecat» (Maldo- ments (y:;. 4 -7), qui se résume dans l'u-
nat), sans la moindre pitié, - Bt omnem nion la plus intime et la plus constante
qui lert fructum : des fruits de sainteté, avec la vigne, - Manete in me : c'est la
les vertus, les bonnes œuvres, etc. C'est la leçon principale de toute l'allégorie j aussi
seconde espèce de sarments. - Purgabit Jésus va-t-illa répéter sous toutes les for-
eum. Dans le grec, x~6~'p.' (encore au temps mes. Cf, y y. 5, 6, 7, 10. De même que les
présent) forme avec ~'(p.' une paronomase sarments mystiques peuvent demeurer sté-
intéressante. Comme nous le disons en fran- riles (:;. 2), ils ont la triste propriété de se
çais avec une métaphore identique, le vigne- séparer eux-mêmes du cep, - Et ego in
ron « émonde » les branches Ii fruit, par/ un vobis. Selon quelques commentateurs, ces
élagage qui opère la concentration de la sève mots marqueraient le résultat produit par
et l'empêche de se dépenser inutilement. II l'accomplissement fidèle du « Manete in
est remarquable que l'on taille très court me.» Demeurez en moi et alor~ je demeu-
pour les vignes àe choix. - ljt (~v~) {ruc- rerai en vous. II vaut mieux les regarder
tum plus afferat. C'est une taille toute salu- comme une contInuation de l'ordre intimé:
taire dans son but. Comparez les lignes sui- Demeurez en moi, et faites que moi aussi je
vantes, empruntées aux auteurs cllls~iques: demeure en vous!- Sicut palmes... Dans
({ Vitis,... quam serpentem mulLiplici lapsu la ligne qui précède, Jésus avait parlé au
et erratico, fe~ro arnputans co~r!:et ,ars agri- propre et sans figure: il revient au langage
colarum, ne SI Ive scat sarmentls et m omnes figuré pour développer sa pensée. - Non
partes nimia fundatur », Cicéron. Cont. potest (c'est une impossibilité absolue) {er-
maj.15. « Inutilesque falce ramos am pu- re fructum a :;emetipso: ~~' ~~\J"oo est
tans, ieliciores inserit», Horace, Epod. II, le mot principal. }1:n tirant de lui-même sa
9. « Sarmenta lata, vetera, mall'c nata, con- fécondité,« vi aliqua propria quam haberet.
torta, deorsum spectantia recidito; novella extra vitem. » - Nisi manserit (la vraie
et fructuaria recta summittito; brachia leçon semble être lJ.év~, d'après N, B, L et
tenera et vi ri dia servato; arida et vetera non 1J..lv~ de la Recepta) in vite. Une c~n-
falce amputato », Columelle, IV, 24. dition indispensable pour la vie etlafertilité

3. - Jésus dit aimablement aux apôtres des sarments, c'est donc qu'Ils soieut comme
que cette utile opération de l'émondage a identifiés au cep sur lequel ils sont nés
déjà été pratiquée sur eux. - Jam vos (deux qu'ils confondent leur nature avec la sienne'
mots accentués) mundi estis : x~6~poJ qu'ils soient abreuvés de sa sève. - D~
continue la paronomase. - Propter ser- même dans la vie supérieure des âmes: sic
monem (Olà. "àv Àoyov) quem locutus .\'um nec vos (mots très emphati4jues) nisi in me
(À.ÀcXÀ"tJx~ au parfait j c'est une chose manseritis (IJ.Év"tJ"., et non 1J..lvf",e). Belle

. accomplie) vobis. Comme plus haut, XIV, réflexion de S. Augustin. Tract. in Joan.
23, Àoyo, repré~ente d,ans leur ensem- LXXXI,: « .Non. ec;' ,modo ill! in ipso (ma-
ble tou!es les, ms~ructlon~ ,données par nent) Slcut.lp~e ln IIII,S;. utrumqu,: autem pro-
N.-S. Jesus-C~rlst a ses dlscIl?les, et no,ll dest non IpSI, sed 1~II,s. lia qulppe in vite
tel ou tel enseignement de détail. Cette pre- 8unt palmltes, ut Viti non conferant sed
dication a purifié, sanctifié les apôtres, de inde accipiant unde vivant; ila vero' vitis
manière à leur faire produire des fruits est in palmitibus, ut vitale alimentum sub-
multiples. La préposition otcX peut signifier ministret eis, non sumat ab eis. »
ici: «per», au moyen de (la cause instrumen- 5. - Le Sauveur reprend l'allégorie à son
tale) ; ou bien, comme traduit la Vulgate: àébut (:;. 1) pour en faire plus longuement
en raison de, Ii cause de. Ce sont de simples l'appli,cation. II in~iste su~ les conséquences
nuances. salutaires ou terrIbles SOit de l'union avec



CHAPITRE xv

Qui manet in me, et ego in eo, hic meaux ~ celui qui demeure en moi et
fett fructum multum : quia gjne me moi en Îui porte beaucoup de fruit,
nihilpotestis facere. car sans moi vous ne pouvez rien

faire.
6. Si quis in me non manserit, 6. Si quelqu'un ne demeure pas

mittetur foras sicut palmes, et arescet: en moi, il sera jeté dehors comme le
et colligent eum, et in ignem mittent, sarment, et il séchera, et on le ra-
et ardet. massera, et on le jettera au feu et il

brûlera.
7. Si manseritis in me, et verba 7. Si vous demeurez en moi et que

mea in vobis manserint, quodcum- mes paroles demeurent en vous, vous
que volueritis petetis, et fiet vobis. demanderez tout ce que vous voudrez,

et cela vous sera fait.
. ",;0,; -

lui, soit de la séparation. -' Ego sum viti,ç printemps, sur les chemins qui avoisinent
(~ lI.(J.1tEÀO.). Tel est son rôle, à lui, dans l'agri. les vignes, des monceaux de sarments sem-
culture spirituelle. Les fresques des cata- blables à ceux dont l'histoire est ici racon-
combes repré$entent parfois cette vigne pré- tée? - Et aresret. Autre aoriste dans le
cie use (voyez notre Atlas d'histoire naturelle texte original: ée"t]pŒ'/61J. - Et colligent
de la Bible, pl. XXXVII, fig. 3), - ros pal- eum ~N, D, L, X, lisent pareillement œu-ro
mites, Le rôle des disciples, qui n'avait été au singulier; A, B, l', Il, etc" ont le pluriel
mentionné jusque-là que d'une manière indi- œuTŒ, les sarments). Le sujet est indéterminé:
recte. - Qui manet in me : comme un 8ar- les vi~nerons ou leurs serviteurs. Dans le
ment qui vit attaché au cep. Le y. 4 avait grec l'emploi du temps prése'It fait image
exprimé la même pensée en termes négatifs. (auvŒyoUatv). - Et in ignem mittent «< mit-
-Et ego ineis, Condition lion moins essen- tunt », (3ŒÀÀouaLv). Comme le dit S.Augustin
tielle. En effet, il ne suffit point que le ra- en un style vigoureux: « Ligna vitis... pra!-meau tIenne extérieurement au cep; il faut cisa nullis agricolarum usÎbus prosunt, nul- '

de plus que,le suc soit transmis de la vigne lis fabrilibus operibus deputantur (Cf.
au sarment. L'union doit être tout ensemble Ezech. XV, 5). Unum de duobus palmiti
extérieure et intérieure. Mais Jésus nous congruit: aut vitis, ant ignis. D Tract. in
sera certainement uni toutes les fois que nous Joan. h. 1. - Et ardet, xa\ x~lE-rœt, et il
lui d~meurerons nous-mêm~s attachés. - brûle. « Simplex verbum magna vi positum, ,
Hic (avec l'accent: lui, et aucun autre) lert eximia cum majestate ), Bengel. .L'appllca-
[ructum multum: épithète qui ajoute à l'i. tion morale est terrible.
dée antérieuremelrt exprimée (y. 4).- Quia 7. - Doux contraste, par le tableau des bé.
(motif, et autre idée nouvelle; sine me nédictions que peut procurer aux disciples
(xwplç é(J.ov, séparés de moi) nihil potestis l'union avec Jésus, ,)1. 7-11. Le langage
facere. La n!\gation est double dans le texte figuré dit!paraît peu à peu dans; ces derniers
primitif: ou aVvœa6E 1tOLEtv ouaÉv. Absolument versets de l'all!\gorie. - Si manseritis in
rien, pas plus que la branche retranchée de me. La condition « sine qua non D est cons..
]a vigne; car N.-S. Jé~us-Christ étant, pour tamment réitér!\e. Au lieu des mots « et
nous toutes I:hoses, en dehors de lui nous ego in vobis) (y. 4. Cf. ,. 5), nous trou-
sommes incapables de produire quoi que ce vons cette fois la variante et verba mea in
soit de bon. vobis manserint. Le pluriel -rà. P~(J.(xT& (J.ou

6. - Voilà pour le sarment fertile (y. 5); alterne, cemme en d'autres endroits, avec "
mais malheur au sarment stérile, dont la 6 ).oyo. (y. 3) au singulier. - Autre va-
destinée est décrite si tragiquement, quoique riante dans l'expression, pour dire que les
SI simplement'!- .5i 9ui~ 'ln me non manse- apôtres, unis à leur divin Maître, produi-
rit. Triste hypothèse, dont Jésus voudrait ront les plus excellents fruits: quodcumque
prévenir la r!\alisation par cet avis charita- l'olueritis... Voyez XIV, 13 et 14. avec le
ble. - Mittetur foras. C'est-à-dire, hors commentaire. C'!\tait une promesse iden-
du vignoble. L'aoriste grec, é6À~6Y), montre tique. J!\sus appuie sur ces mots, ô Èà.v 6ÉÀ"t]TE,
de la façon la plus pitt,)resque qu'il s'agit ainsi qu'on le voit par la place qu'il leur
d'une conséquence inévitable: la chese est donne dans la phrase. - Petetis. Les ma-
déjà faite. - Sicut palmes. Qui n'a vu au nuscrits A, B, D, L, M, X, l', ont l'impéra- .

"~J';i:
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S. Mon Père est glorifié en ce que 8. ln hoc clarifica.tus est Pat.er
vous portiez beaucoup de fruit' et que meus, ut fructum plurlmum afferaus,
vous deveniez mes disciples. et efficiamini mei discipuli.

9. Comme le Père m'a aimé, moi 9. Sicut dilexit me Pater, et ego
auSsi je vous ai aimés. Demeurez dilexi vos. Manete in dilectione mea.
dans mon amour.

10. SI vous g'ardez mes comman- 10. Si prœcepta mea servaver!tis,
dements vous demeurerez dans mon manebitis in dilectione mea : SlCUt
amour, comme j'ai gardé les comman- et ego Patris mei prrecepta servavi,
dements de mon Père et je demeure et maneo in ejus dilectione.
dans son amour.

11. Je vous ai dit ces choses afin 11. I:tœc locutus SUffi vobis, ut
que ma joie soit en vous, et que votre gaudium meum in vobis sit, et gau-
joie soit pleine. dium vestrum 'imp1eatur.

tif aoriste, œ'~l1œa6s, leçon pro)J~ble, au lieu trois ans et plus. Divers commentateurs ne
du futur œ,..~l1sI16s (N, E, G, H, K, S). - Et mettent qu'une virgule après «vos D, de
fiel vobis. Cela vous arrivera! Locution' manière à ne faire qu'une seule phrase de
très énergique. Plus haut, XIV, 13 et 14,' 'tout le versét : « Comme. mon P~re m'a
Jésus avait dit: « Hoc faciam ». ' aimé et comme je vous ai aimés mol-même,

S. - Jésus, s'élevant à des sphères su- demeurez pareillement dans mon amour.!:,
périeures, signale un autre heureux résul'- Toutefois, la ponctuation de la Vulgate paraIt
tat de l'union des disciples avec lui. En preférable et c'est elle qui est le plus sou-
produisant des fruits nombreux par suite vent adoptée: ell effet, l'idee sur laquelle
de cette union, ils l'aideront à gloriflf'r son Jésus veut avant tout appuyer, c'est la res-
Père. - ln hoc (mis en avant pour accen- semblance qui existe entre ~a propre affec-
tuer la pensée) clarificatu... est Pater meus. tion pour les apôtres et l'amour que so~ ~ère
L'emploi de l'aoriste l~oo~aI16"i) est remar- avait pour lui. - Manete (pour l~ huItIème

, quable; l'effet est en quelqùe s9rte acquis fois depuis le r. 41) in di~ecuone mea
d'avance. -: ut. Notez \a particule ,vœ\ q~i (~v "'il. à.ya1t":l"~ s!,-~). Belle varIante de l'ex-
n'est pas sImplement synonyme de. SI, SI, pre~SIon« manete m me D. Le grec peut se
mais qui exprime unè véritable istention de traduire de deux manières; Demeurez dans
la part de Dieu. - Fructum plurimum, votre amour pour moi, continuez de me
"œp1toY 1to).uv, comme au y. 5. - Et et/î- chérir; ou bien : Dem~urez dans l'amour
ciamini... La necepta lit ys'-.]l1sI16s au futur, que je vous porte, soyez-en c?nstamment
avec N, A,E, G,iI,K,S,tJ, etc.; lesmanus. dignes. Ce second sens est le meIlleur.
crits B, D, L, M, X, ont ysv-.]116s, ainsi que 10. - Mais comment demeurer dans son
la Vulgate. Etonnante parole! même les amour? Par la pratique courageuse de ses
apôtres, en s'unissant de plus en plus à commandements. - ~i prœcepta mea .~e"-

N.-S. Jésus-Chri..., peuvent devenir davan- vaveritis. Sur cette pensée, voyez xI":,,.1?,
taie ses disciples: c'est une qualité qui a des 21, 23 et les comŒentaires. -: Manebtus tn
degrés de divers tienres, et dans laquelle, par ditectione me/J. Ici, nous lIsons dans le
conséqueni, on peut progresser tous les grec: Èv ~ à.ya1tt ILOV. - Sicut et ego..: En
jours. - Met discip'l6li. Dans le grec;' fait d'obéissance; Jésus est bien en dr,oIt de
l!,-ot lLœ61)..œl, ~ des disciples Ii moi D, ex- se proposer comme un modèle exquIS. Je-
pression très forte; des disciples qui m'ap- tant un rf'gard en arrière sur sa VIe mor-
partiennent en propre. telle de trente-trois ans, il voit qu'elle se

9. - Mais que.l est le vrai lien 'qui nous resum~ dans les mots: Patris r11;ei prre-
unit complètement à Jésus'1. La charité; cepta servavi. Commandements SI sévères
charité analogue à la sienne pour nous, à pourtant; mais le Fils de l'homme s'est sou-
celle de son Père pour lui. - Sicut dilexit mis à tout. Le parfait ..s't"iÎp1)"œ montre que
(~ya1t1jl1sv) me Pater; d'un amour éternel et l'obéissance de Jésus touche à sa fin : ~ans
parfait, qui est le type des vraies affections. quelques heures il aura couronné entIère-
- Et (xœl est ici corrélalif de xœ6l.iç; moi de menl son rôle à .:e point de vue. - ~t r,na-
la même manière) ego dilexî vos, L'aoriste, neo in ejus dilectio'ne: œ~..oi) Èv ..~ œyœ1t":l.
au lieu du présent, pour mettre mieux en Notez la place emph:ltique du pronom. ,
t:e\ief toutes les marques d'amour que le 11. - Conclusion de l'allégorie de la VI-
Sauveur avait données à ses apôtres depuis gne.- Hrec loculus sum vobi.~. Cf. XIV, 25 ;


